
Plantation dans un 
jardin sec

EXOTISME 
À DOMICILE

Le changement climatique sollicite notre imagination : pourquoi ne pas accueillir des plantes 
qui résistent à la forte chaleur estivale et sont capables d’affronter nos hivers ? ✤ Annie Lagueyrie

L
e premier avantage de ces grandes amatrices de chaleur 
(abutilons, agaves, cordylines, palmiers, etc.), c’est de 
pouvoir être installées après les autres plantes, quand 

le sol est ressuyé, réchauffé et qu’elles peuvent commencer 
tout de suite à s’enraciner. En revanche, comme elles s’avèrent 
d’une rusticité très variable, de – 5 à – 15 °C pour les plus 
résistantes, elles ne conviennent pas à tous nos climats et, 

surtout, à tous les terrains : rares sont celles qui apprécient 
de rester les racines dans l’eau tout l’hiver, comme ce fut le 
cas cette année dans de nombreuses régions… Un sol drainé, 
c’est la clé de la résistance au froid ! Mettez ainsi à profit les 
sols sableux, rocailleux, les talus, les murets, terrasses et 
descentes de garage, surtout s’ils sont au soleil. Sinon, misez 
sur des potées nomades à déplacer au fil des saisons.B
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Agave, multiplier sa diversité
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La plupart des agaves produisent autour d’eux, 

très tôt, et même en pot, des rejets qui poussent 

sur leurs racines avant d’en produire à leur tour. 

En été, choisissez un beau rejet, un peu éloigné 

du pied mère. Dégagez la terre, repérez la racine 

mère et isolez le rejet en gardant ses racines. 
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Utilisez une lame propre et tranchante. Laissez le 

rejet à l’air libre afin que la plaie sèche durant 2 ou 

3 jours. Piquez-le ensuite dans un mélange 

de deux tiers de sable et d’un tiers de terre de 

jardin, la rosette au ras du terreau. Ajoutez un peu 

de sable pur. N’arrosez pas avant 2 semaines.

Hérissé
L’agave A. geminiflora 
aux feuilles piquantes, 
souples et linéaires,  
a une belle silhouette 
régulière. Peu rustique 
( – 6 °C), il atteint 1,2 m 
de diamètre.
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Ligné large
Les feuilles de l’agave 
A. lophantha sont 
marquées d’une bande 
plus claire. Il pousse en 
boule de ø 60 cm et 
supporte, sous climat 
sec, – 12 °C, voire moins.
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Filamenteux
Orné de filaments 
blancs, le petit agave 
piquant A. schidigera 
est rustique jusqu’à – 
10 °C, s’arrondit 
jusqu’à 50 cm et ne 
produit pas de rejets.
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Planter des agaves en situation sèche

Les agaves sont une aubaine 

pour valoriser un lieu très sec, 

même pauvre et en plein soleil. 

Il faut donc les installer dans 

un substrat contenant au 
moins 50 % de cailloux (1) 
ou d’éléments drainants (billes, 

d’argile, gravier, pouzzolane) et 

non pas une fausse rocaille 

ornée de quelques pierres sur 

un sol lourd et argileux…

Un talus est idéal, en pente 

pour évacuer l’eau, bien en 

vue, mais à l’écart du passage 

pour ne blesser personne. 

Ôtez la plante du pot sans 
défaire la motte (2). Placez-

la au niveau du sol, ni plus 

bas, ni plus haut. En surface, 

couvrez le sol de gravier sur 

5 à 10 cm d’épaisseur afin 

que la base de l’agave soit 

toujours au sec. Arrosez à la 
plantation (3), puis toutes les 

2 semaines par temps très sec 

en été. Dans les régions très 

arrosées en hiver, un toit vitré 

les protégera de la pluie sans 

faire obstacle à la lumière du 

soleil, indispensable en toutes 

saisons. Si c’est impossible, 

mieux vaut les installer en pot 

afin de pouvoir les abriter.
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Yucca a dit : “plante-moi”

On connaît depuis longtemps 

Yucca gloriosa pour ses 

hampes de grosses clochettes 

blanc crème, sa rusticité  

à toute épreuve et ses feuilles 

aux pointes acérées. 

Aujourd’hui, le choix s’est 

diversifié avec des espèces  

à feuilles plus fines, moins 

agressives, presque aussi 

rustiques, comme Y. linearifolia, 

à feuilles vertes, supportant de 

– 10 à – 15 °C une fois installé. 

Pour cela, il faut lui attribuer un 

endroit bien ensoleillé. S’il est 

peu exigeant sur la nature du 

sol, veillez cependant à ce qu’il 

soit bien drainé. Faites tremper 

le conteneur avant plantation, 

égouttez et dépotez. Démêlez 

légèrement les racines avec 

les doigts (1) en gardant la 

motte entière. Ouvrez un trou 

deux fois plus grand. Allégez 

une terre un peu lourde avec du 

compost bien décomposé. Un 

engrais à décomposition lente 

aide la plante à pousser plus 

vite. Groupez les feuilles (2) 

pour visualiser la base de la 

plante afin de la disposer au ras 

du sol. Tassez sans enfoncer 

la motte (3) et arrosez.

Un décor à la mexicaine, 

capable de franchir l’hiver, c’est 

possible, mais en plein soleil et 

sans humidité, au choix : en 

sol sableux, rocailleux, sur une 

butte ou un talus, ou encore en 

mélangeant à la terre du sable 

et des graviers en quantité. 

Dans ces conditions, vous 

réussirez Yucca rostrata 

(ci-contre), dont les fines 

feuilles bleutées rayonnent en 

une boule de 60 cm de 

diamètre qui s’élève lentement 

au fil des ans sur un tronc.  

Il est ici flanqué de trois 

agaves A. americana, dont 

‘Mediopicta Alba’ à l’avant, 

moins encombrant que les 

autres mais un peu moins 

rustique (– 8, voire – 10 °C). 

Pour finir, mettez en valeur ces 

sculptures végétales parmi des 

fétuques bleues, des graminées 

qui, comme elles, apprécient 

la chaleur et la sécheresse.

Scène piquante
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Ondulé
Atteignant 10 cm  
de hauteur et 60 cm 
d’étalement, les feuilles 
joliment ondulées  
du mangave A. ‘Cherry 
Chocolate Chip’ sont 
ponctuées de brun.
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Tacheté
Tacheté comme un 
Manfreda, avec la 
persistance d’un 
agave, ce mangave 
hybride ‘Spotty Dotty’ 
peu épineux s’avère 
peu rustique (– 5 °C).

F.
 M

A
R

R
E
/
R

U
S
T
IC

A
/
G

L
O

B
E
 P

L
A

N
T
E
R

Marginé
Avec ses feuilles 
bleutées bordées de 
marges fines rouges et 
dorées, l’agave ‘Blue 
Glow’, est d’entretien 
facile, mais de pousse 
lente et frileux (– 6 °C).  
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Si vous avez la chance de 

disposer d’un bassin ou d’une 

zone humide, cultivez l’illusion 

d’un marécage en Louisiane 

(“bayou”), milieu propice à la 

croissance de fleurs à grand 

spectacle comme celles de 

ces hibiscus des marais. 

D’origine américaine, ce sont 

des plantes vivaces dont la 

partie aérienne disparaît 

totalement en hiver. Ils se 

“réveillent” assez tard, vers le 

mois de mai, puis se hissent 

alors jusqu’à 150 ou 200 cm, 

produisant des fleurs qui se 

renouvellent chaque jour, de 

12 à 30 cm de diamètre avec 

de bons arrosages ! Quand le 

sol du jardin est trop sec, il est 

possible de les installer dans 

un grand pot (30 l, au moins)  

à immerger à fleur d’eau dans 

le bassin, comme ici en 

compagnie d’un papyrus  

à l’avant, de pontédéries et 

autres plantes aquatiques.

Bayou chez vous
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Trois gestes et… hibiscus hourra !

L’hibiscus des marais a d’abord 

besoin d’une situation bien 

ensoleillée. Dans les régions 

très chaudes, un peu d’ombre 

l’après-midi épargne l’arrosage. 

Dans une bonne terre de jardin, 

un peu argileuse ou, mieux, 

sur une berge humide, ouvrez 

un trou deux fois plus large que 

le pot. Dépotez la plante 

sans défaire la motte (1). 

Démêlez juste quelques 

racines (2) de manière à les 

déployer dans le trou. Enterrez 

la motte de façon que le collet 

de la plante affleure le sol  

et rebouchez (3) avec un 

mélange riche de terre, terreau 

de feuilles et de compost. 

Couvrez le sol d’un paillis pour 

le garder toujours humide. En 

terrain filtrant, prenez un pot 

de 30 l non percé et enterrez-le 

dans le massif. Cultivez votre 

hibiscus à l’intérieur du pot 

dans un mélange de terre de 

jardin, de terreau et de 

compost. Nourrissez votre 

plante dans la durée avec des 

dés d’engrais à libération lente, 

également utilisables pour  

les nénuphars cultivés en 

panier dans le bassin.

E
. 
B

R
E
N

C
K

L
É
/
R

U
S
T
IC

A
/
J
A

R
D

IN
 D

E
 M

O
N

S
IE

U
R

 D
E
N

IZ
E
T

Faux bananier
Ensete ventricosum 

‘Maurelii’ a les feuilles 

du bananier mais pas 

les fruits ! Vous pouvez 

le cultiver dans un gros 

pot à rentrer en hiver 

car il gèle à – 4 °C.
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Rosissime
Haut de 1,2 m, l’hibiscus 

des marais H. ‘Fantasia’ 

offre, avec des arrosages 

copieux, des fleurs 

d’un rose éclatant de 

ø 22 à 25 cm et supporte 

jusqu’à – 16 °C.
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Écarlate
D’un rouge intense, les 

fleurs de ‘Geant Red’ de 

ø 25 cm sont mises en 

valeur tout l’été par un 

feuillage pourpre foncé. 

Cet hibiscus occupe un 

volume de ø 1 m.
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Pour obtenir un tel effet avec de 

grandes feuilles de bananier, 

mieux vaut disposer d’un sol 

frais, plutôt argileux, qui retient 

l’eau plus longtemps, surtout 

couvert d’un épais paillis en été. 

Avec une protection, certains 

bananiers passent bien l’hiver, 

comme Musa basjoo (– 15 °C) 

qui pousse jusqu’à 3 m, ou 

même M. ‘Yunnan Gigantea’, 

encore plus grand… Dans un 

petit jardin, créez aisément 

l’illusion en plantant des cannas. 

Moins connu que les autres,  

le palmier chanvre nain 

(Trachycarpus. wagnerianus) est 

déjà beau quand il est jeune. Au 

jardin, il devient deux fois moins 

haut que le palmier chanvre, 

tolérant – 18 °C ainsi que 

l’humidité hivernale. De petite 

taille, il est plus facile à protéger 

et moins attrayant pour les 

insectes qui préfèrent dévorer 

le cœur de gros sujets…

Coin jungle
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Palmier rustique en trois étapes

Le plus résistant est le palmier 

de Chine (Trachycarpus 

fortunei). Une fois bien établi, 

son stipe (pseudo-tronc) est 

protégé par un épais manchon 

de fibres, adapté aux climats 

difficiles, jusqu’à – 15 °C. Plus 

tolérant que d’autres aux hivers 

humides, il préfère le climat 

océanique à une ambiance trop 

sèche. Comme pour tous les 

palmiers, le sol doit être assez 

chaud pour qu’il commence  

à s’enraciner. Il aime un endroit 

ensoleillé, à l’abri des vents très 

forts qui lacèrent ses palmes. 

Contrairement à l’image que 

l’on a du palmier poussant 

dans le désert, il apprécie un 

sol riche et profond. Ne lésinez 

pas sur la dimension du trou 

de manière à décompacter 

ainsi un grand volume de 

terre (1). Placez la motte dans 

le trou de sorte que le haut se 

trouve à fleur de sol. Rebouchez 

à l’aide d’un mélange de terre 

et de compost. Avec le substrat 

excédentaire, façonnez un 

cordon (2) afin de ménager 

un réservoir qui aura pour 

fonction de retenir l’eau de 

pluie ou celle d’arrosage (3).

Juponné
Réservé aux climats 
doux (au-dessus de 
– 8 °C), Washingtonia 

robusta pousse jusqu’à 
15 m sur un stipe assez 
mince couronné d’un 
jupon de palmes sèches.
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Nain
Chamaerops humilis 
‘Vulcano’ pousse en 
touffe sur plusieurs 
troncs, en sol drainé, 
même sec jusqu’à 
– 12 °C sans dépasser 
2,5 m en tous sens.
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Rustique
Plantez Trachycarpus 

fortunei même à la  
mi-ombre. Ce palmier 
chanvre atteint 10 m 
de hauteur et se 
ressème. Protégez-le 
les premières années.
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Tapis punks
Rappelant les grosses rosettes 

des agaves, les mangaves 

offrent des motifs et des 

couleurs à sensation. Plutôt que 

des épines, certaines comme 

‘Silver Fox’ (premier plan) ont 

des feuilles dentées, d’autres 

lisses comme ‘Mission to 

Mars’ et des coloris qui varient 

à la lumière du gris au pourpre. 

Peu rustiques, ils ne tolèrent 

que de courtes gelées (– 5 °C) 

en sol sec et drainé, plutôt 

pauvre. Si vous ne pouvez leur 

offrir ces conditions, il suffit de 

les cultiver en pot à sortir en été 

pour sublimer comme ici une 

rocaille regroupant des espèces 

plus rustiques dont l’euphorbe 

myrsinites (en arrière-plan), 

un tapis de sempervivums et 

autres sedums (Sedum 

reflexum, S. kamtschaticum, 

S. hispanicum). Quand l’hiver 

sera revenu, portez vos potées 

simplement à l’abri. F.
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Avec ses corolles suspendues 

telles des lanternes aux coloris 

chauds et parfois multiples, 

l’abutilon évoque ses origines 

tropicales et peut tenir le 

premier rôle dans une scène 

estivale, comme ici dans un 

massif surélevé, en compagnie 

d’un scaévola rose (à gauche), 

d’un séneçon (au feuillage 

argenté) et de l’origan ‘Kent 

Beauty’ (aux grosses bractées 

retombantes). Comme nos 

fleurs annuelles, l’abutilon fleurit 

durant toute la belle saison, et 

tant qu’il ne gèle pas. Il a des 

rameaux fins, arqués, que l’on 

peut palisser ou tailler court en 

fin d’hiver pour le garder en 

buisson. Les plus résistants 

supportent jusqu’à – 7 °C, voire 

– 11 °C dans un sol léger, 

drainé, riche et exposé au soleil 

pas trop chaud. Il mérite 

vraiment une situation abritée 

qui l’aide à fleurir longtemps.

Massif fleuri
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Calices ardents
A. megapotanicum 

‘Inès’ diffère des 

abutilons aux couleurs 

vives rouges ou jaunes 

par des teintes plus 

douces. Il est rustique 

jusqu’à – 11 °C.
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Le contraste est subtil 

entre le calice brun et 

les pétales orangés de 

‘Patrick Synge’. En 

climat sec, cet abutilon, 

palissé hors du plein 

soleil, atteint 2 m.

Ailes orangées
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Arbustif de 1,20 m  

à semi-grimpant, 

l’abutilon ‘Pink Charm’ 

s’orne de pétales roses. 

En climat froid, il vit 

bien en pot et fleurit 

encore plus longtemps.

Lanterne rose
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Le feuillage vert de l’agave americana 

‘Variegata’ (1) s’illumine de marges claires, 
ou de stries plus ou moins régulières chez 
‘Striata’, plus résistante aux attaques 
fongiques en cas d’hiver humide. Le rose est 
décidément à la mode, notamment chez les 

cordylines (2), dont la silhouette donne de 
l’élan à cette potée estivale composée aussi 
de diascia à fleurs roses et du feuillage 
presque noir de l’heuchère ‘Black Out’.  
Il est ainsi possible de les protéger en hiver 
car elles n’apprécient guère les gelées en 
dessous de – 5 °C surtout en sol humide !

Couleurs inattendues
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Planter une cordyline rustique

À longues feuilles, simplement 
vertes, C. australis est la 
cordyline la plus rustique de 
toutes. Elle s’enracine en 
profondeur et peut ensuite 
supporter – 12 °C et même 
repartir de la base s’il a fait plus 
froid. Pour l’aider à s’ancrer 
ainsi, il est important d’ouvrir 

un trou plus grand que la 

motte (1). Si vous plantez un 

gros sujet en sol un peu lourd, 
décompactez aussi le fond du 
trou. Cette cordyline est peu 
exigeante quant à la nature du 
sol. Veillez juste à ce qu’il soit 
bien drainé pour ne pas rester 
humide tout l’hiver. La plante 
poussera d’autant plus vite 
que vous l’amenderez avec du 
compost. Mélangez ce dernier 
avec la meilleure terre extraite 

au moment de combler le trou 

de plantation (2). Durant les 
deux premiers étés, arrosez la 
plante par temps sec et tenez le 
sol désherbé. Aussi, n’hésitez 
pas à le couvrir d’un paillis 

végétal (3), issu de la taille 
d’une haie ou, comme ici, d’un 
olivier. Grouper plusieurs sujets 
de taille différente apporte de la 
diversité : espacez-les de 2,5 m.

Multipiste
Avec le temps, la 
cordyline ‘Southern 
Splendour’ forme un 
petit tronc et ressemble 
à un palmier… rose, 
jusqu’à 2 m de haut, à 
réserver au bord de mer 
ou à une grande potée.
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La rosette de la 
mangave ‘Redwing’ 
(ø 60 cm) est vert clair 
et pourpre avec des 
dents peu épineuses, 
plus adaptée au sec 
qu’au froid (– 5 °C).

Ailes pourpres
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Barbie jalouse
De longues feuilles 
violettes à marge rose 
fluo, cette cordyline 
‘Pink Passion’ mérite 
des égards : sol léger, 
riche, bien drainé, soleil 
et plus que – 5 °C.
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